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Chers frères et sœurs,

Ceux qui parmi vous sont mariés se souviennent peut-être du jour où celui (ou celle) qui était amoureux 
de vous et dont vous étiez amoureux vous a conduit vers sa famille pour vous la faire connaître. Famille 
que vous appelez depuis « belle famille »  ! et vous que l’on appelle parfois non pas tant une « pièce 
rapportée » mais plutôt une « valeur ajoutée » !

Si j’évoque cela, c’est que c’est un peu ce que le Seigneur fait avec nous, comme l’Évangile que nous 
venons d’entendre vient de nous le dire.

« Si vous m’aimez, vous garderez mes commandements… Celui qui reçoit mes commandements et les 
garde, c’est celui-là qui m’aime ; et celui qui m’aime sera aimé de mon Père » 

Il nous aime, nous L’aimons et pour cela nous gardons ses commandements … du moins je l’espère ! en 
tout cas pour ce qui est du 3ème c’est certain puisqu’en étant ici vous sanctifiez bien le Jour du Seigneur… 

Et qu’entend donc faire Jésus en ce Dimanche ? nous amener vers sa famille  ! nous introduire dans sa 
Trinité Sainte…  Si bien que nous avons vu le Sainte Esprit pointer le « bout de son nez » (ou de ses 
ailes !)…

Et c’est pourquoi, Lui, le Verbe, nous a parlé de son Père, et nous a présenté la 3ème personne de « sa 
famille Trinitaire » l’Esprit Saint, afin que nous le fêtions dignement et solennellement à la Pentecôte.

Une bien « belle famille » tellement unie que chacune des 3 personnes ne font qu’un !

Une famille qui est tellement aimante – Dieu est amour – que non seulement grâce à Jésus et au Baptême 
elle nous a accueillis pour que nous soyons en elle comme une « valeur ajoutée » mais – chose incroyable 
– pour qu’elle soit en nous, au plus profond de notre être, dans ce que l’on appelle communément notre 
cœur et cela pour que finalement que ce soit Elle, la Trinité Sainte qui soit la valeur ajoutée à ce que nous 
étions !

C’est la grande expérience qu’a faite Sainte Elisabeth de la Trinité et qu’elle raconte en ces 
termes  : dans la matinée, cette parole me fut dite au fond de l’âme : ‘Si quelqu’un m’aime, mon Père 1

l’aimera ; nous viendrons en lui et nous ferons en lui notre demeure’. Et au même instant, j’ai vu combien 
c’était vrai. Je ne saurais comment les Trois divines Personnes se sont révélées, mais pourtant je les 
voyais, tenant en moi leur conseil d’amour, et il me semble que je les vois encore ainsi. Oh ! que le 
Seigneur est grand et que nous sommes aimés. 

Une grâce bien sûr exceptionnelle !  
Elle en parle à sa maman dans une lettre datée du 26 mai 1906 : Tu peux croire ma doctrine, car elle 2

n’est pas de moi ; si tu lis l’Évangile selon saint Jean, tu verras qu’à tout instant le Maître insiste sur ce 
commandement : demeurez en moi, et moi en vous… Saint Jean souhaite que nous ayons ‘société’ avec la 
Sainte Trinité. 

 Cité in Elisabeth de la Trinité. Pensées I vous êtes la maison de Dieu. Ed Foi Vivante. Carmel de Dijon, Souvenirs n° 213.1

 Lettre 273. In Œuvres Complètes, Ed le cerf, p° 6812



La grâce de cette prise de conscience de l’habitation de la Trinité en elle, cette sainte Carmélite voulait la 
partager, si bien qu’elle écrivit à une grande amie de ses parent, Mme de Sourdon, pour la remercier 
d’avoir offert des « bonnes madeleines » à la supérieure de son Carmel : je prie bien pour vous puisque 3

parce que par ce commerce divin je puis m’acquitter de toutes mes dettes de reconnaissance. Il me semble 
que j’ai trouvé mon Ciel sur la terre puisque le Ciel, c’est Dieu, et Dieu, c’est mon âme.  
Le jour où j’ai compris cela, tout s’est illuminé en moi et je voudrais dire ce secret tout bas à ceux que 
j’aime afin qu’eux aussi, à travers tout, adhèrent toujours à Dieu, et que se réalise cette prière du 
Christ, : « Père, qu’ils soient consommés en l’Un ! ». 

Nous n’avons pas offert de madeleines aux carmélites… mais nous pouvons lui demander, surtout 
maintenant qu’elle est au Ciel, de prier pour qu’effectivement nous entrions plus avant dans le cœur du 
mystère de notre foi chrétienne, ce mystère de Dieu Trinité qui nous aime tellement que par Jésus Christ 
Il demeure en nous pour que nous demeurions en Lui… 

Que l’Esprit de vérité, nous aide à reconnaître que Jésus est en son Père, que nous sommes en lui, et lui 
en nous !  4

Que comme le disait encore saint Pierre dans la deuxième lecture , que nous honorions dans nos cœurs la 5

sainteté du Seigneur. 

Vous savez parfois, pour reprendre notre comparaison avec la vie familiale, il arrive qu’un des 
membres de la famille soit de fait présent dans la maison mais presque comme un étranger… les membres 
de la famille sont comme inexistants…  « il vit sa vie » dit-on dans ce cas… si bien qu’on entend parfois 
cette douloureuse réflexion : « il prend la maison pour un hôtel » montrant finalement ainsi bien peu 
d’amour pour sa famille… 

Nous pouvons vivre notre vie en parallèle de cette présence divine, dans une certaine indifférence… par 
manque d’amour en fait…  
D’où l’importance de demander au Seigneur à l’approche de la Pentecôte d’embraser davantage nos 
cœurs de son amour ! 
Que tout notre cœur tourne autour de Lui et à partir de Lui ! 

Celui qui aime a l’être aimé sans cesse présent à son esprit. Il agit en fonction de l’être aimé et pour l’être 
aimé !... C’est d’ailleurs le propre de celui qui est amoureux… l’être aimé a toute la place dans son 
cœur… parfois au détriment des études ! 

Comme l’écrivit Sœur Elisabeth de la Trinité à sa sœur Guite  : « Tout est délicieux au Carmel, on trouve 6

le Bon Dieu à la lessive comme à l’oraison. Il n’y a que Lui partout. On le vit, on le respire » et elle était 
d’autant plus en droit de le dire qu’elle accordait beaucoup de temps à l’Oraison, se levant à 5h moins le 
quart pour cela ! 

Dans peu de temps, grâce à sa présence eucharistique, Jésus viendra une nouvelle fois, nous 
prendre par la main pour nous conduire un peu plus dans le mystère Trinitaire… 

 Lettre 122. In Œuvres Complètes, Ed le cerf, p° 6813

 Cf. Jn XIV, 15-214

 1 Pr III, 155

 Lettre 89. In Œuvres Complètes, Ed le cerf, p° 6816



Voyez-vous cette présence « corporelle de Jésus » dans l’Eucharistie, prolongement de sa présence sur 
terre auprès de ses disciples, elle est justement faite pour permettre à Jésus de « revenir vers nous » pour 
reprendre ses propos que nous avons entendus.  
Revenir vers nous pour nous prendre par la main, avec un « choc corporel » (c’est une expression du 
Cardinal Journet )…  7

Un peu comme parfois la maman ou le papa sont obligés d’aller chercher leur enfant pour lui 
dire : « allez, viens avec nous, viens partager ce moment de vie familiale »… 

Puissions-nous donc nous laisser entraîner par Lui et faire effectivement un peu plus « société » avec 
notre Dieu « trois fois saint »… surtout si nous avons la grâce de communier et donc d’avoir cette 
présence accrue du Seigneur en nous et de nous en Lui. 

Outre Sainte Elisabeth de la Trinité, la Très Sainte Vierge Marie peut bien évidemment nous aider à vivre 
tout cela… 

Lorsque les saints Évangiles nous disent qu’elle se mit à « méditer tout cela dans son cœur », à la suite du 
choc provoqué par le fait de l’avoir retrouvé au Temple… « Ne saviez-vous pas qu’il me faut être chez 
mon Père ? »  c’est bien pour nous indiquer qu’elle-même prit encore plus conscience de ce que voulait 8

dire cette phrase du prologue de St Jean : Il a établi sa demeure parmi nous… et habitavit in nobis… en 
nous… 

Qu’il en soit aussi ainsi pour nous ! 

Que l’amour de Dieu pour nous et notre amour pour Lui peuvent nous conduire loin ! 

 Le mystère de l’Eucharistie, Edition Téqui, 1981.7

 Lc II, 498
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Prions pour la Sainte Église de Dieu. 
Demandons au Seigneur de soutenir ses membres afin qu’ils 
témoignent de la joie que procure le fait de vivre en communion 
avec Lui, Père, Fils et Saint Esprit. 

En ce jour où nous sommes invités à prier pour les chrétiens 
d’Orient, demandons au Seigneur d’aider les chrétiens d’Orient et 
d’Occident à vivre dans une communion plus grande de Foi, 
d’Espérance et de Charité afin d’être ferments de paix et d’unité 
entre les nations. 

Prions tous ceux qui sont atteints par la souffrance et la maladie. 
Supplions le Seigneur de les aider, par ses paroles de consolation, 
à goûter la joie de sa présence Trinitaire en leur âme.  

Prions enfin les uns pour les autres. 
Demandons au Seigneur de nous aider à observer ses 
commandements, à intensifier notre vie de prière et à grandir 
dans la foi, afin de croire plus encore en la grandeur indicible de 
son amour pour nous.


